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Si l’historiographie a souvent privilégié 
l’Académie royale de peinture et de sculp-
ture, des travaux récents ont identifié de 
nouveaux acteurs du Paris des Lumières : 
le public, les collectionneurs, les mar-
chands de tableaux, les amateurs… Pour 
autant, un acteur central demeure absent 
de ces différentes études : il s’agit de l’ar-
tiste établi hors de l’Académie royale. Plus 
de huit cents peintres ou dessinateurs cor-
respondent à ce profil socio-professionnel 
entre 1751 et 1791. L’enjeu du projet est de 
comprendre les modalités de reconnais-

sance publique d’un échantillon de ces 
artistes répartis dans trois corpus théma-
tiques (« les célébrités », « les étrangers », 
et les peintres dont le nom commence par 
la lettre B) en questionnant leur mobilité 
(géographique ou sociale), leurs réseaux 
(verticaux ou horizontaux) et leur pro-
duction (sujets, techniques, monstration, 
réception, commercialisation). À l’issue de 
cette enquête en histoire sociale de l’art, 
l’École française présentera vraisemblable-
ment un nouveau visage.


